Message 6

Calimera.

24 juin. 03

Bonne fête à tous les Québécois qui sont fier de l'être. Les autres,  les 

fédéralistes attendez la fête de l'asservissement le 1 juillet.

Même a distance mes idées de liberté ne faiblissent pas. C'est une petite 

pointe lancée en ce 24 juin, car l'image du Canada comme grand pays est au 

zénith pour les gens d'ici. Il en va de même pour le Québec.

Ici la Grèce, n'est pas un pays sous-développé car la population est assez 

instruite mais les structures sont en arrière de 30 ans. Il n'y a aucune 

récupération, les égouts vont à la mer, la plupart des grands travaux sont 

fait par la communauté économique européenne qui doit hausser leur niveau de 

vie, les curés occupent une grande place dans la vie quotidienne, la police 

est omniprésente avec ses tracasseries administratives etc… la liste est 

très longue.

Je suis très déçu de l'accueil grecque. Il y a très peu de gens qui parle 

anglais ou une autre langue. Les Grecs nous accueillent comme si on les 

dérangeait continuellement, pas de sourire, des faces de bois, aucun effort 

pour essayer de te comprendre et t'aider. La seule chose qui les intéresse, 

c'est ton argent, puis ça, ca paraît.  Les touristes sont des citrons qu'il 

faut presser le plus possible… Dire que 90% du produit national est le 

tourisme … je pense qu'il vont finir par le détruire : mauvais accueil, 

pollution très élevé, prix en hausse constante, infrastructures déficientes 

(jamais de toilettes, douches, eau, électricité dans les ports), tracasserie 

administrative ( on doit se rapporter à la police du port à chaque place 

visitée et ils ne sont jamais prêt à te recevoir et en plus ca change de 

vérifications à chaque place selon le zèle du policier.  J 'ai parlé à des 

Italiens, des Français, des Anglais plusieurs s'en retournent avec 

l'intention d'aller voir ailleurs. Moi aussi je suis en route pour ailleurs, 

l'étape grecque de mon voyage tire à sa fin.

Ici il n'y a que la mer bleu (de plus en plus couvert de plastique et autres 

déchets), la chaleur, les îles et les beaux paysages.

Comme vous le constater je suis arrêté, je ne navigue pas pour les 

prochaines semaines, ca me fait penser, analyser et observer.

27juin

Je reviens tout juste de Galatas, environ 20 km par bus. Je viens de voir un 

autre aspect de la Grèce. Je me rend compte que je vie dans un milieu 

différent des Grecs. Les marinas, les cafés, les restaurant sont fait pour 

les touristes et eux en fin du compte gagne leur vie avec cela mais ils 

vivent ailleurs.  Dans le bus local, j'ai vu un peu de cette vie. Galatas, 

Méthana sont deux petites places ou tout le monde se connaît.

Dans le bus de Galatas à Méthana, il y avait en autre ce matin un vieille 

dame tout de noir vêtue, une belle jeune femme bien mise dans la trentaine 

dynamique et souriante et un vieux monsieur très calme. Monte alors un type 

dans les 70 ans, sur de lui. Un chapeau de paille cache ses cheveux tout 

blanc, il se déplace avec une canne de bois à la paume toute sculptée. Il 

entre en saluant tout le monde bien fort, en allant s'asseoir il passe la 

main dans les cheveux de la mémé, qui lui répond avec un sourire. Plus loin 

monte un autre type, un homme au cheveux gris,  celui-ci arrive des travaux 

dans ses jardins, il porte un sac remplie de belles tomates toutes rouge. En 

entrant il salut tout le monde spécialement la jeune femme, qu'il embrasse 

sur les joues. Celle-ci rie très fort pendant que la dame en noir émet des 

commentaires qui font rire tout le monde dans le bus. Moi,  j'ai souris car 

je ne comprenais rien de ce qui se disait. C'était un tableau très simple 

que l'on peut vivre dans toutes les petites places.  En sortant du bus la 

dame, le monsieur aux tomates et la jolie femme m'ont dit Calimera. Il est 

évident que la barrière des langues joue un grand rôle dans les contacts, 

mais si je reprend le bus et que je revoie ces mêmes personnes la barrière 

sera un peu moins haute.

Vendredi le 4

Je suis encore à Méthana et il fait très chaud 43. Je reste dans le bateau à 

lire, écrire mon bouquin sur la traversée qui sera peut être disponible un 

jour…

Voici un bel énigme qui paraît-il ne peut être résolu par un ordinateur.

Un philosophe (Philo) et un ingénieur (Génie) discutent .

Philo:     J'ai 3 filles. Pouvez vous deviner leur âge ? Le produit  de  

leur âge respectif donne 36.

Génie:   Je ne peux rien dire.

Philo: je peux dire que le total de leur âge est égal au no civique de ce 

porche situé en face de ma résidence.

Génie:  Je ne peux rien dire.

Philo: Si je vous dit que l'aînée est blonde.

Génie: Alors je connais leur âge.

Trouvez la solution.

Lundi le 7

Luc est arrivée vers 14.00. Il est en vacances pour 2 mois et il passe 10 

jours avec moi pour naviguer en Grèce. Je vais recommencer à parler de 

navigation.

Photo.

Mardi.

Nous partons pour Galatas, génois seulement  avec un vent de 8 nœuds 

arrière. Après 4 milles et après avoir passer la pointe de Ak Nedha nous 

encrons dans 4-5 mètres d'eau pour la baignade, nous restons là jusqu'à 

16.00 puis nous nous nous dirigeons vers les bouées d'ancrage en face du 

petit village de Galatas. Nous rencontrons notre premier voilier Canadien et 

Québécois en plus. Il s'agit de Dominique et Michel Guilbeault du restaurant 

Le Bocage à Compton dans l'estrie. Ils ont vendu leur restaurant et vivent 

sur un magnifique  voilier depuis plus de 7 ans. La popote ca peut mener 

loin.

Mercredi.

Nous quittons Galatas pour Egina direction nord. Le vent souffle de 8-10 

nœuds du N-O. Notre route au près GV et Génois 150% nous mène directement à 

notre cible. Mais ca ne dure pas vers 14.00 il s'essouffle et le moteur 

prend la relève pour les derniers 4 milles.  Nous entrons à Perdika au 

sud-est de l'île. C'est  un tout petit port, on se retrouve 8 voiliers 4 à 

quai et les autres à l'ancrage. C'est très paisible. La brise de terre se 

lève et souffle une partie de la nuit.

Jeudi.

Nous sommes en route pour le canal. Le trajet se fait à moteur, le vent est 

nul. Nous devons nous mette à l'ancre car un convoie est en route vers 

l'est. Une heure plus tard c'est notre tour. Ce deuxième passage est aussi 

impressionnant. , Cependant je prend moins de photo. Vers 3 heures nous 

accostons dans le petit port de Corinthe, pour les 2 prochains jours.

Samedi.

Le vent est du nord est de 20-25 n. Nous partons pour Galaxidrie soit 38 m. 

Nous naviguons vent de travers GV 2 ris et le génois déroulé à. Passé la 

pointe Melangavi le vent passe à l'arrière et diminue à 10 n, on envoie le 

spi pour une heure. Il tombe lentement. On part à moteur pour 5 milles, puis 

le vent revient arrière on déroule le génois et on entre ainsi à voile au 

port. Une belle journée de voile.

Dimanche.

Il n'y a pas un souffle de vent  et nous partons pour les îles Ionica à 25 

mi. Le moteur tourne jusqu'à  13.00 heures et se lève lentement de 

l'arrière, on envoie le génois et on parcourt les derniers 8 milles ainsi à 

3.5 n.

Dimanche le 20.

Avec Luc nous avons naviguer de Ionica à Navpatos et à Patras.  Puis 

Dorothée et Alain sont arrivés et Luc est parti pour Montréal le 18. Depuis 

nous avons naviguer vers Mesollongie et Vathie sur l'île de Itake.

Lundi nous sommes arrêtés 5 heures dans une petite crique sur une île 

desserte, l'eau était bleu, chaude, claire… Vers 4 heures le vent s'est levé 

et nous avons quitté notre petite baie pour 1 ½  heures de belle voile au 

près bon plein avec 15-20 n de vent chaud.

Dans les prochains jour je me dirige vers Lefka et Prevesa pour 

l'entreposage du voilier pour une autre année. Ce sera la fin de la 

navigation en Grèce à moins de gros problème à Prévésa dans 2 jours mais 

tout devrait bien aller.

C'est fini, fini, pour cette année, l'an prochain en Mai je devrais me 

diriger vers le sud de la Sicile, Malte, la Tunisie, la Sardaigne, la Corse 

et le Rhône en France…. Mais ce sera une autre année.

A bateau.

Michel

